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EXPEKIENCES DE TIR D'ARTILLERIE

Dans l'article «. Le nouveau materiel de l'artillerie suisse »,
paru dans notre livraison du 15 mai, nous avons indique la
piece de St-Chamond dans la liste des canons ayant pris part
au concours de 1901 entre les pieces ä reeul sur l'afiut.

11 y a lä une erreur que nous tenons ä rectifier. La piece de

St-Chamond, annoncee pour prendre part au concours, n'a

pas ete envoyöe en Suisse. Les remarques et les conclusions
relatives aux experiences de Thoune ne sauraient donc se

rapporter ä cette piece.
A ce propos, la Compagnie des forges et acieries de St-Chamond

nous informe que son materiel vient de l'emporter dans

un concours provoque par le ministre de la guerre du Mexique.
Ce concours, qui a eu pour but de doter l'artillerie mexicaine
d'un canon ä tir rapide, a eu lieu ä Mexico.

Les usines Krupp, St-Chamond et le Creusot, ont envoye
chaeune un type de materiel de campagne ä tir rapide pour
etre essayes coneuremment dans le premier semestre de
l'annee 1902.

Tous ces materiels de calibre de 75 mm. tiraient le projee-
jectile de 6 kg. 500 en lui imprimant une vitesse initiale de
500 m. Le poids de la piece en batterie etait compris entre
1000 et 1050 kg.

Le Creusot a retire sa piece pendant le concours qui a
continue entre les deux autres types. Le gouvernement mexicain
s'est prononce pour le materiel des usines de St-Chamond
auxquelles il a fait une commande definitive de 12 batteries
de 4 pieces.
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Tirs comparatifs du canon ä obus percutant de
5 cm. et du canon de campagne Krupp de 7,5 cm.,
modele 1902,

Nous avons resume brievement, dans notre livraison de mai,
les essais comparatifs poursuivis par la commission cle

rearmement de l'artillerie, entre le canon de 5 cm. presente par
l'usine Ehrhardt et le canon de 7,5 cm. de Krupp. Nous
sommes ä meme de. fournir, ä ce sujet, de nouveaux
renseignements, ainsi que les resultats detailles de ces essais, qui
eurent lieu, comme on sait, du 5 au 10 janvier 1903, sur les
places de tir de Steinmann et de Thoune.

Le programme, expose le rapport de la commission, etait
aussi conforme que possible au projet de la Bhein. Metall-
vvaren- und Maschinenfabrik ; on s'y est exaetement tenu.
La commission n'a ajoute qu'un tir ä grande distance. Pour
quelques buts, les silhoueltes n'ont pu etre placees comme on
l'aurait desire ; il resulte toutefois de la position des points
d'eclatement des obus de 5 cm. que l'efficacite du tir n'en a

pas ete notablement diminuee.
Un representant de la Bhein. Metallwaren- und Maschinenfabrik

a dirige le tir du canon de 5 cm. ä sa convenance ; il a

determine le nombre de coups ä tirer et devait cesser le tir
quand il pouvait admettre un effet süffisant. La conduite du
tir et le service des pieces ont ete irreprochables.

Sur les 12 tirs comparatifs, un seul a ete favorable au canon
de 5 cm. ; dans un autre, les deux pieces n'ont eu aucun
touche; dans les 10 autres tirs, on a toujours obtenu avec la

piece de 7,5 cm., et en general avec un chiffre de shrapnels
tres restreint, un plus grand nombre et parfois un beaucoup
plus grand nombre d'atteintes par kilogramme de cartouches;
clans 9 des tirs, les shrapnels de 7,5 cm. ont atteint plus de
cibles. L'efficacite des shrapnels de 7.5 cm. contre des pieces
et des caissons cuirasses, de meme que contre un mur, s'est
revelee plutöt superieure.

On n'a pas vise ä la rap.
' du tir, sauf dans deux cas : un

tir contre infanterie avancant par bonds et representee par
des cibles ä eclipse, et un tir contre cavalerie. Dans les cleux

experiences, la piece de 7,5 cm. a obtenu plus d'atteintes et



Resultats des tirs comparatifs des 5 et 6 janvier 1903, ä Steinmaur.
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Artillerie : 1 piece et 1 caisson avec 5 servants, dont 2 ä genou,
3 debout (cibles en bois).
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Idem

Idem

25 tirailleurs a genou ä 2 in. derriere une haie artiflcielle
Front 25 m. (cibles en bois).
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25 tirailleurs a genou dans des fosses de tirailleurs. soit 12

hommes abrites jusqu'ä l'epaule et 13 hommes entierement
couverts. Front 25 metres (cibles en bois).
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25

25

25

25
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12

40

60

60

24

48
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OBSERVATIONS

Pluvieux, fort vent debout, eclairage favorable.
Groupe de 20 coups : 19 observes, dont 9 — 10 -f-, interv. d'eclat moy. lim.

Beau, soleil, calme, eclairage defavorable, nebuleux.
Sur 7 coups fusants, 3 — avec interv. d'eclat moy. — 70, haut, d'eclat moy.

10 m.

Pluvieux, fort vent debout, eclairage passagerement sombre au moment d*averses
intermittentes.

1. Groupe de 11 coups (3 — 8 -f)> interv. d'eclat moy. + 7 m.
2. » de 23 » (16—7+) » » » - 3,Sm.

Beau, soleil. calme, eclairage defavorable, nebuleux.
8 coups fusants, dont 7 points d'eclatement devant le but.
5 coups interv. d'eclat moy. 84 m., haut, d'eclat moy. 7,5 m.
2 » » » 85 m.. » » ' 9m.|

Pluvieux, fort vent debout, eclairage favorable.
1. Groupe de 15 coup*« (11 —4 -f) interv. dVclat, mov. — 12 m.
2. » de 8 « (3 — 5+) » » moy. + 7m.
* 1 mannequin dechire, 1 tombä.

Beau, soleil, calme, eclairage, transparent.
4 coups fusants : 2 coups interv. d'eclat moy. — 175, haut, d'eclat moy. 11 m.
2 coups avec changement de hausse et de duree. Interv. d'eclat moy. — 160.

haut, d'eclat moy, 10 m.
Interv. d'eclat moy. —120, haut, d'eclat moyen 9 m.

Pluvieux, fort vent debout, eclairage favorable.
1. Groupe de 7 coup«, 3 — 4 + interv. dVclat moy. + 7.5 m.
2. » de 31 » 12 —19 + » » moY- + 21.5 m.

Beau, soleil, eclairage, calme, transparent.
4 coups fusants: I. E. M. — 80, H. E. M. 5 m. 3 coups I. E. M.

H. E. M. 5 m.
Estimation de l'intervalle depuis les cibles (non depuis le masque). '

73,

Pluvieux fort vent debout, eclairage favorable.
1. Groupe de 34 coups, dont 7 + 30— (1 ä 10 m.), I. E. M. — 1 m.
Quelques obus brisants portant dans le parapet ont eu un tres petit effet.

Beau, soleil, calme. Eclairage transparent.
5 coups fusants I. E. M. — 35, H. E. M. 3 m,
Estimation de l'intervalle des la crete du parapet.



Resultats des tirs comparatifs des 8 et 9 janvier 1903, ä Thoune.
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Canon cuirasse Ehrhardt.
4 servants.
Caisson cuirasse.
2 servants.
Canon de campagne sans bouclier.
4 servants.
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Canon cuirasse Ehrhardt avec caisson cuirasse et accouple.
6 servants ä genou, mannequins en bois.

Sur terrain gazonne horizontal. Servants : Mannequins a genou
en bois.
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o
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Lc demi-mur de gauche battu par la serie 6*, le demi-mur de
droite par la serie 21'.

Tirailleurs avangant par bonds.
3 rampes echelonnees de cibles a eclipse, chaque rangee de 20

liommes. Front 22 m.

Terrain gazonne inegal et seme de pierres.

Tirailleurs couches (cibles a eclipse).
40 liommes sur 44 m. de i'ront.

Terrain gazonne inegal et seine de piories.

Tirailleurs couches (cibles ä chässis).
25 hommes sur 25 m. de front.

Terrain gazonne inegal et seme de pierres.

Tirailleurs couches (cibles ä chässis) repartis en groupes
inegaux.

25 hoinmes sur 50 m. de front.

Terrain gazonne inegal ct seme de pierres.

Attaque de cavalerie (2 pelotons ä 10 cavaliers).

Front de chaque peloton 8.5 m. (Intervalle 20 m.).

Terrain gazonne inegal et seine de pierres.

Mütres.

400

2000

2000

20 tirailleurs debout (cibles ä chässis) derriere un mur de bri- 210i>

ques.

Longueur 15,0 m., hauteur 1.55 m., epaisseur 0.45 ni.
P ¦ 15,0 __b ront, par serie, ——- 7,o m.

2100

1100

900

1100

900

500

500

1000

1000

1700

700

Nombre de coups

1150

env. 700

1150

m. 500
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23

32

20

34

18

13
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33

13
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35
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88,55
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83
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33

78
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46
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83

17

33

78

129

0,33

0,73

0,38

1,85

5,3

0,29

1,43

0,529

0,660

0.082

0,177

.08

8,3

0.40

,46

1 0 0,37

2,75

1,030

0,132

0,181

Cibles-homme-

0,105

0,341

10

0,309 60

0,09

1,5

3,9

9,1

0,026
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0
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•10 100

19 32
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10

1,113 20

1,145

25
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OBSERVATIONS

4 rivels nrraches du euirassement de devant.

Au euirassement lateral gauche.
arrarhee (k rivets rompus).

une corniere

Des essais anterieurs ont etabli
dejä que le projectile da
notre fusil. meine touchant
ä angle droit, ne traverse
pas un euirassement de 3 ä

t> mm.

Beau, soleil, calme ; eclairage medioere.
Atteinte par lc projectile plein au 19« coup seulement apr£s une fourchette de

3 coups.
Groupe de 23 coups, dont 5 projeet. pleins. 15 coups — 3 +. I. E. M. — 19 m.
Couronnement traverse par les projectiles pleins et par des eclats.
Materiel fortement endommage. L'essieu du caisson ä moitie traverse. La piece

pouvait encore tirer.
4 mannequins dechires. 1 tombe.

Mi-couvert. calme ; eVIairage favorable.
L'n projectile plein apres trois coups qui mit la piece hors de service.
8 coups fusants, dont \ seulement devant le but.
3 I. E. M. — G5 m. II. E. M. 6 m.
2 » — 31 m. » 4,5 m.
Couronnement traverse ; sommet du bouclier ai räche ; essieu de la piece traverse.
Paroi anterieure du caisson arrachee. Matöriel fortement endommage. Piece hors

de Service. 2 mannequins dechires.

Obsprvalion.
du caisson.

2 halles de shrapnel ont traverse le euirassement lateral de 3 mm.

Beau soleil, calme; eclairage moyen.
dont 1 mannequin dechire.

1. Groupe de 5 coups, 4 + dont 1 projectile plein. I. E. M.
+ 56 m.

2. Groupe de 19 coups. 13 — 3 + dont 3 projecliles pleins
I. E. M. - 18 m.

o^*^ ~

Mi-couvert, calme: eclairage favorable.
* Dont 7 dechires.
Le grand nombre de coups provient de ce que Ton a voulu se

rendre compte de Teilet des coups fusants sur les tirailleurs.
(Coups 6 —, 21).

l.e demi-mur attribue au canon de 7.5 cm. a ete fortement
endommage apres ie lle coup dejä.

20

15 60

20

48

55

100

Beau et calme ; eclairage medioere.
A remarquer le grand nombre d'obus edates

Couvert et calme ; eclairage favorable.
10 cibles ä eclipse du premier rang ne se sont pas levees.

Beau, soleil, calme ; eclairage medioere.
Fnurchette en 4 coups.

1 groupe 13 coups S —. 5 + 1. K. M. + 0 in.
- ,} (Vie0 ('e plus) 20 coups 1K —. 2 + I. M. — 53 m.

Couvert. calme; eclairage favorable.
Seulement 5 coups fusants devant le but.

2 coups I. E. M. — 225. H. E. M. 3.5 m.
3 » — 127. 4 m.

Beau soleil, calme ; eclairage medioere.
1. Groupe de 15 coups (0>8) 11 —, 2 + (2 non observes) 1. K. M. + 10 m.
2. » 9 » (0'4) 5 —. 2 + (1 » » — 7 in.
Cible ä chässis exaetement conforme aux indications du general de Reichenau. De

11 atteintes, 8 sont ä Ia partie verticale.

Couvert. calme J eclairage favorable.
7 coups fusants. dont 6 donnerent de< points d'eclatement devanl le but.

2 i. E. M. - 150. II. K. M. 2.5 m.
4 » — 02,5 i» 1.5 m.

Beau, calme. soleil : eclairage medioere.

1. Groupe (IM -le 13 eoups 13 —. I. E. M. — 41 m.
2. » ji") de S » ü —. 1 -J- (1 non observe). I E. .M. — 12 m.
Duree du lir : 17" 13".

Couvert. calme : eclairage favorable.
8 coups fusants tires devant le but :

3 coups I. K. M. —110. II- E. M. 5.5 m.
4 » » — 29. » 3 in.
1 » » — 10. ». 2,5 m.

Duree du tir : 7' 25".

Beau. soleil. ca me : eclairage favorable.
Duree du tir : 3" 30".

Couvert, calme : eclairage favorable
Duree du lir ; 2 45"•
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sur un nombre double de cibles environ, cela dans un temps
notablement plus court.

Apres epuisement du programme convenu, une assez grande
quantite de munition restait disponible. Licence fut donnee
au representant de la Rhein. Metalhvaren- und Maschinenfabrik

d'employer cette munition ä sa fantaisie et d'executer
encore devant la commission tels essais qu'il jugerait les plus
propres ä l'eclairer.

Les resultats de ces tirs, executes contre des buts groupes ä

proximite les uns des autres et dans des conditions d'observation

tout ä fait favorables, peuvent certainement etre egales
et surpasses par des shrapnels de 7,5 cm. dans le meme temps
et avec le meme poids de cartouches.

Les conditions de la place de tir et de l'eclairage n'etaient
pas defavorables, sauf lors du tir ä grande distance. Nous
devons au contraire compter frequemment avec des circonstances

notablement plus difficiles, et surtout avec des terrains
tres varies.

Comme nous l'avons dejä dit, la commission fait le plus
grand eloge du nuage cle fumee compacte, facile ä observer,
produit par les obus de 5 cm.; il a ete particulierement visible
lors du tir contre des buts sur terrain montant, meme aux
grandes distances. Le fonetionnement de la piece n'a donne
lieu ä aucune critique.

Les experiences ont ete de trop courte duree pour qu'il soit
possible de dire si la substance fumigene ne subit pas d'alte-
ration pendant un magasinage prolonge des obus charges et
si la fusee, certainement fort sensible, ne pourrait pas etre
une cause d'eclatements dans l'äme si l'on tire un grand
nombre de coups.

Les essais comparatifs ont donne sur nos places de tir des
resultats tout differents de ceux qui, suivant les publications
de la fabrique, ont ete obtenus sur une place de tir situee
dans les landes du nord de l'Allemagne. Ils ont mis en evi-
dence Tinferiorite du canon ä obus de petit calibre, dont
l'efficacite depend de la nature ou de la configuration du sol, dont
la repartition des coups sur le terrain laisse ä desirer et dont
les effets en profondeur sont insuffisants. Ces remarques
parurent meme aux representants cle la fabrique assez convain-
cantes pour qu'ils proposassent des obus ä explosif munis
d'une fusee fusante.

1903 35
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Les segments renfermes dans l'obus ont bien fourni des
eclats reguliers, mais la fragmentation du corps du projectile
offre les memes irregularites que celles observees jusqu'ici
clans les obus brisants.

Les segments et la matiere fumigene occupent beaucoup de

place; par consequent, on ne peut introduire dans le projectile

qu'une faible charge explosive, qui determine, il est vrai,
un cöne d'eclats peu ouvert.

II n'a pas ete possible de constater l'action de ces circonstances

sur la trajectoire.
Apres l'etude des resultats, les membres de la commission

se sont prononces brievement et sans reserve contre une
continuation des essais. Ils ont admis le maintien du calibre de
7,5 cm. pour la piece cle campagne et du shrapnel avec fusee
ä double effet comme projectile principal. Les batteries doivent
aussi etre dotees d'obus ä explosif muni de fusees ä percussion.
Le poids et la forme cle ces obus seront determines de fagon
ä autoriser l'emploi de la meme table cle tir que pour les

shrapnels.
L'obus ä explosif sera un excellent projectile pour battre les

batteries ä boucliers en detruisant leur materiel et en anni-
hilant leur abri protecteur. Sans le transformer en un obus-
torpille allonge, il obtiendra de bons effets dans le tir contre
les maisons, les murs, et contre les buts animes qu'abritent
des couverts de campagne.

Comme nous l'avons dit plus haut, la Rhein. Metalhvaren-
und Maschinenfabrik se propose, ä la suite des experiences de
Suisse, de munir ses obus d'une fusee ä double effet et, par
consequent, de recourir aussi au tir fusant. La commission
n'a pas cru devoir entreprendre une nouvelle serie d'experiences

avec ce nouveau projectile. II faut se rappeler, en effet,
que le general de Reichenau lui-meme a commence par
condamner les tirs de ce genre. « On a pense, a-t-il ecrit dans sa
brochure sur l'influence des boucliers, ä employer les obus
brisants en tir fusant contre des batteries ä boucliers. Mais ce

genre de tir est difficile, et il y faut une grande quantite de
munition si l'on veut obtenir un nombre süffisant de points
d'eclatement dans l'espace fort limite oü ces projectiles doivent
eclater pour produire encore quelque effet. On ecartera donc
cette idee aussi bien que celle d'employer des shrapnels en les
faisant eclater a petit intervalle.
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La fabrique de Dusseldorf s'est exprimee de meme dans ses

premieres publications. Si, aujourd'hui, eile ecrit: « Le tir ä

shrapnel est bien plus complique que le tir fusant avec nos
obus brisants, » la commission ne saurait s'associer ä ses
variations dans sa maniere de voir.

Telles ont ete, en resume, les conclusions de la commission
du rearmement de l'artillerie. Pour la comparaison des tirs
auxquels eile a procede, nous renvoyons le lecteur ä l'examen
des tableaux ci-joints.

Tirs de combat d'une batterie de canons ä tir rapide
de l'artillerie roumaine.

Nous recevons communication de differents tirs de combat
executes par l'artillerie roumaine avec un canon Krupp ä reeul
sur l'afTüt, analogue ä celui dont notre artillerie va etre dotee.

Maintenant que le vote des Chambres a fixe un delai pour
l'acquisition et la mise en service du nouveau materiel et que
nous entrons enfin dans la periode d'execution, des resultats
de tir comme ceux qu'on va voir presentent le plus haut
interet, d'autant plus qu'ä notre connaissance il n'a pas ete

publie jusqu'ici de resultats complets de tirs executes d'apres
les nouvelles methodes.

Ces resultats montreront ä nos camarades cle l'infanterie
l'effet qu'on peut obtenir avec Ia nouvelle artillerie, et aux
officiers d'artillerie que l'introduction du nouveau materiel
amenera forcement des modifications profondes dans les
methodes de tir actuelles. Cette periode de transformation sera
donc pour l'artillerie une periode cle travail intense, ou eile
devra apprendre ä connaitre le nouveau materiel et se rendre
maitre des nouvelles methodes, de fagon ä tirer de l'excellent
materiel qui va lui etre remis tout ce qu'il peut donner.

Les tirs dont il s'agit ont eu lieu en presence du roi de
Roumanie, au polygone cle Dadiloff pres de Bucharest.
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Tir d'une batterie roumaine, le 1er mai 1903.

.B,rt I
J3«f«:il"" d.-/>lry'

3^t n
ff*gi-rrer,t en i,-.'t.; i,- ft^r JCcf't

^"Vi

,-'A

änra.
hxti-~%-

^W/mrijanrcrt-t

j*%-~-..
]%„,;„* de '* Utfci

La batterie se composait de quatre canons Krupp de 7,5 cm.
ä tir rapide, munis de boucliers; chaque piece etait aecompagnee

d'un caisson blinde. (Voir pl. XXIV.)
L'instruction du personnel de la batterie avait dure trois

mois.
Les pieces etaient munies de la hausse Ghenea ä goniometre.

(Voir Revue militaire suisse, juin 1903.)
Le chef de batterie recut en premier lieu l'ordre de tirer

sur un bataillon en ligne de colonne. Le but se composait de

quatre compagnies, representees par 1040 mannequins debout.
(PI. XXV.) '

Apres la reconnaissance du but, le choix cle la methode cle
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1. Section

I- ETCDZE e E E EE E3 EEEEIEIEE3

11. Compagnie

-l-'-t I 1 E3ZIZE FT- l'-l-'-T-'-K'-l-X EX323-3ZE323SI C i'-i-M-i

Tr: 125-Emp: !5-Fix:6 — Ecl.O - Tot: 146 -

2. 58ction

r-.i.-i -i •i--LM-.--i"i--"-r-i--r^--'i:-'-i----F*-K-i-,i'-'-i--TM. r. 1.1 i i -i gji-i i i i-i - i- -1 i- EIEC3ZEZG i-'r-'i.t.'i-'-i '•! -IM IM l-l I I .1

Tr:ll3-Emp:l7-Fix: 7-Ecl: 0 —lot; 137 —

I. Compagnie

J.Secfiorv

^:'Mr.-^v:i:-v:|..-|::-|.;:l.-/t.;^.-.e;'^/.t^^-P:M.-l..,h- I-I- I. -I- I" l -I 'I •!¦• I-I
fc.-l b.--vl:J..'H.T:l.--!.-:l-:-l:i l-ü-.".^!!..-!'-'!-!-'-!-;'!-!- I • K' I • '!•¦ • I- l'-l'-l I- I -ITT-!
CD.

Tr: 212- Emp 29-Fix: 4-Ecl: 5-Tot: 250

2. Section

DE
,t i i i i i i i i i i -i» i -i • i» i i -i--i -i i i jzg °i

I 1 I I 1 I I I I I D 1 TT
jde

i i i i-1 i i i T~r tu:
E3.

Tr: 78— Emp:IO-Fix:l — Ecl: 0-Tot: 29 —

3.Sectior\
Ej

i i .i-i l i i i i-i- i -I i i I

m-i-n-i—r^Tm—r-rr-lj_i I I I I I I I I

I i i i -i -i i i i i i i i
ID
HE

Tr:20-Emp:8-Fix:2-Ecl: l-Tot:3l-
4. 5ectior\

EHEZEÜEZEH -i-'-i- ' •¦ I ¦•'' !•- ¦»--!--¦ i*JL-jj_M '1° I LI
I ¦. !••- !¦ --l ¦•: -I-- -1 '---i •-1"-1 •!• I - I »i EEEEE i-i i '•' E3T3
ED

Tr:88-Emp:l3-Fix:5-Ecl:3-Totrl09 —

rrrT~TT
XDm

3. Oection

I I' ls I -I -I.-I ¦ I I I I I---I--I I 1 1 I I I t-it-ti-
113

I- I' GH llllll TT 'i-i I l- I -I i-'i I '

Tr:36- £mp: 10- Fix; 2-Ecl: 2 - Tot.50-

[3

T. Section
CS

I-I l-'b-l- I-I »L»l I I 1- I L^l'--l-.l.°.l...l I I I I l.l.l lllll I • E5EH i i i i -i i i i r.-i i i .1 ¦ i i i i i .i i i i-r
Tr: 31-Emp: 15-Fix: T — Ecl: 0 —Tot: 47-

Legende

Tr:

Emp:

Fix

Ecl

Tot

Balles ayant transperce les parois

»Balles ayant produit une simple empreinte

¦ Balles fixees dans la paroi

- Eclats

Total

Tir progressif avec fauchage sur un
balaillon en ligne de colonnes sur 2 echelons

m.compagnie
1. Sectiorv

E3
l-l 1 1 -.-1 .-.1 1 1 • 1 • 1 »1 1*1 •'1 1 1 • 1 1 1 1 1 -1 -! 1 1 llll1.-.I-.-I -l-l- •1 J I • 1 • 1 II I-I l l l l 1 1 1 1 1-1 1 1 1 1 1 1 1 l

o Tr:24 — Emp: I5-Fix : 5-Ecl :l-Tot :45 —

2.Sectior\

llll i im • r i ••!• 1- I.-I-.I i-.i • I «I • •I--I-I I • I I..I.-I -l l- |
1 1 1 1 1 i i i .i i •1 -1 I I I I -I -I I iiii i i -i i l l l l

Tr: I8-Emp:26-Fix:5-Ecl.0-Tot :4-9

3.Seciior\
I I I | .|.-| -l.l l./l .-I.-I-I I.-! -.I..I.-I -I I I 1.--I !.- \u-J i -il • 1 1

I-I .l-.l-.l .1 1 1 1 1 1 1 -LI LI 1 LI LI -1. 1 1 1 1 1 L-l -l.l 1 1

3 Tr:30-Emp:26-Fix: 6— Ecl :2-Tot: 64 —

4.5ectiorv
o1- 1 l.-L-l l.-.l -1 li—1 I-.-I • l-l.-.l l.-l-.l..-1 -.-•¦'liiü.-.L-J.M.-•.!.- r.'i- i--i • f- 1

1 l-.l-.l III I-I II 1-1. L-l -1 1 lu,l..|.J..| 'III l'l 1 I-I-I--I
EU

Tr: 40-Emp:27-Fix:6-Ecl:2-Tot:77-

Planche XXV.

IV. Compagnie
l.öection

El
1 1- 1 1 1 1 1 1 1 l.l 1 i 1 l ll l l l l.l -1 -l. -1 l 1 l |.|.|

l-l =1 1 1 1 1 l.l 1 l 1 .1 i. l-l l i l 1 1 1 l l l l i 1 1 1 -' l 1

G3
Tr: I0-Emp.ll - Fix.0-Ecl: 1 -Tot: 22-

2 .Section
ED

lr -1 l-l- 1 1 KM -1 I-I-.-I- | | l l 1 -.l-l'-l Ll-.l -I 1 1 -UM .1 1 -1
1 .1.- [• 1 1 1 i II 1

«

Tr: I9-Emp:l8-- Fix :3-Ecl: 5-Tot: 45-
3. Sectiorx

I l-l i i I I -i I I -r i .i i i i i i=i i -i-i l-l i-i l I l l« l l

HTr 23-Emp.-13 -Fix:4-Ecl.0-Tot.40-
4. Section

CD
1 1 i i ii i.i i 1 MI 1 M 1 1 1 l-l l'l 1 1 l'l k'

1 .1 1 i i i i 1.1 i i i i.i i i i 1 1 1 l 1 1 l-l 1 1 1 l-l LJ
CD

Tr: 6 — Emp: 5 - Fix : 0 -Ecl: I -Tot: 12
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tir et du point de mire auxiliaire, la mesure de la largeur du
but et la determination de la derive pour chaque piece, le
chef de batterie fit son tir de reglage par salve, de facon ä

determiner la fourchette de 200 m. puis passa au tir d'efficacite

— tir progressif avec fauchage — qui fut termine en 52
secondes.

Le bataillon avait 420 hommes atteints.
Voici le detail du tir :

N°
le In
salve

COMMANDEMENTS
DU CHEF HE LA BATTERIE

DISTANCE
OBSERVATIONS

DO

CHEF DK BATTBBIE
HKMARQUtS

1 Bataillon en marehe
2601). Point de mire
l'arbre isole ädroite,
lre piöce derive 17,
echelonnement 28
en plus, feu adroite!

111.

2600 — Hauteur
d'eclatement
basse.

1 piece derive 17

2 » » 45
3 » » 73
4 » » 101

2 2800 2800
+ Hauteur
d'eclatement
normale.

3 26C0 2600
— Hauteur

d'eclatement
normale.

Salve
de contröle.

4 2500. Tir progres¬
sif, fauchees.

/ Chaque
ocnn [ piece trois
•?60o\coups en
5~00 \ fauchant.
^0Q Jen tout 48

1 eoupsen o2
1 secondes.

Chaque piece
change de direction

d'un tour de
manivelle ä gauche

(s/iooo) ap1'«5
leleretle2ecoup
delalredistance,
pour la 2e
distance ä droite et
ainsi de suite.

Comme le chef de batterie connaissait le polygone, le
reglage du tir, pas plus que les divers preparatifs executes
d'apres le reglement francais (voir Rohne : Die französische
Feldartillerie, page 38) n'offrent un interet tres particulier.
Par contre, le fait qu'avec cette methode de tir, on peut en
un laps de temps aussi court, obtenir un resultat decisif, est
de la plus haute importance.

Pour arriver ä ce resultat, l'instruction parfaite des
servants — pointeurs et pourvoyeurs — aussi bien que Timmobilite

de la piece et le type de l'appareil de mire, jouent un
röle important.
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La hausse Ghenea permet au pointeur de faire les changements

de portee pendant le retour en batterie du canon, en
tournant legerement le tambour d'elevation, et cela sans perdre
de vue le niveau dont il ramene la bulle entre ses reperes
sitöt le mouvement de la bouche ä feu termine.

Avec une hausse ordinaire, le changement de la distance
pendant le mouvement de la bouche ä feu est impossible; ce

changement est plus difficile et forcerait le pointeur ä se pencher

en avant pour lire les graduations de la hausse. Or
Tinstruction lui prescrit au contraire de se pencher en arriere,
pour que si la piece derapait un peu, ce qui n'est pas absolument

impossible, il ne vienne pas se blesser contre la hausse.
II s'agit ici d'une perte de temps minime; une demi minute

peut etre pour l'ensemble du tir. Mais qui ne tient pas ä
utiliser ä fond tous les avantages que peut lui procurer son arme

Le fauchage s'obtient avec des tours de manivelle de l'appareil

de pointage en direction. Le centre de gravite de la bouche
ä feu et du berceau passant ä peu de choses pres par le pivot.
du berceau, cette manivelle joue tres facilement. Un tour
correspondant ä "/1000

> on Peu^ facilement, aux distances de combat

couvrir sans Solution de continuite une zone de 300 m. de

largeur avec des changements successifs d'un tour de manivelle.
Ces pieces se pretent donc particulierement bien au tir

progressif et au fauchage; meme mieux que la piece francaise
elle-meme oü Taffut entier avec la bouche ä feu — un ensemble
pesant environ 1000 kg. — doit etre deplace par rapport ä
l'essieu, mouvement qui peut soit degager la beche de crosse,
soit deplacer les roues.

Remarquons ici en passant l'avantage qu'il y a au point de
vue de la rapidite du feu, dans un tir sur point de mire
auxiliaire, d'avoir une hausse ä goniometre.

L'effet du tir etait reparti assez egalement sur tout le but,
comme le montre le tableau ci-dessous des touches :

1er COUP 2e COLI' 3 B COUP 4 " COUP

i

[re section 54 sui 65 51 sur 65 17 sur 65 8 sur 65
2C » 14 » 65 47 » 65 15 » r,.-) 19 » 65
3e » 17 » 65 28 » Co 26 > 65 19 » 65
4e » 45 » 65 28 »

sur

65 31 »

Mir

65

260

> »

sur

65

260Total 130 sur 260 148 260 89 53
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Avec cetle methode de tir, on a, dans cet essai, couvert de
balles une surface de 120 000 m-.

Une partie des balles, par suite de la dispersion, a passe
par-dessus le but; une autre partie est tombee devant. D'au-
part, les trois salves du tir de reglage ont du produire quelques

atteintes. Enfin, ä cause de la formation du bataillon,
il est certain qu'un certain nombre de balles ont traverse
deux cibles. La densite des touches ne peut dont pas etre
determinee d'une facon absolue.

La surface verticale des cibles etait de 820 m2; le nombre
de touches de 715. En en retranchant 25% pour les balles
ayant traverse deux cibles, il teste 53(5 touches, soit une densite

de 0,05.
En campagne on pourrait, nous semble-t-il, compter sur

un meme nombre de touches, car les hommes en s'ecartant
instinctivement au premier coup, augmenteraient la surface
des buts.

La seconde täche du chef de batterie etait un tir ä grande
distance contre un regiment d'infanlerie sur trois lignes,
bataillons en colonne par peloton. Chaque section etait representee

par un panneau de la grandeur voulue. (Tableau, p. 537.)
Vu la grande profondeur du but, un tir progressif etait

indique, d'autre part, son peu de largeur rendait le fauchage
inutile.

Apres le reglage du tir— trois salves — la batterie executa
cleux fois un tir progressif avec lequel en 2 x 40 secondes
eile obtint 3092 touches.
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Voici le detail du tir

des

salves

COMMAMrEMKMS
DO CHEF DE BATTERIE

1

l'ORTfcF OK^rUYATlONS

I

REMARQUES

1 Contre regiment
en colonne 3700.
Point de mire :

l'arbre a droite
Premiere piece

1542. Echelonnement
4 en plus.

Correcteur 25.
Feu ä droite

III.

3700

— Hauteur
d'eclatement
bonne.

"Z 3900 3Ü00 + 1,1.

3 3700 3700 - Id. Salve de contröle

4 3600. Tir progressif!
Correcteur — 50

\ 2 coups par
3500 J piece ä cha-

3600 ' que portöe,
3700 (soit32coups
3800 ] en 40 se-

/ condes.

5 3600. Tir progres¬
sif!

Correcteur — 50

Id.
en 40 secondes

Les atteintes etaient bien reparties sur le but. La surface de
32 000 m2 fut arrosee de 17 150 balles, soit 2 balles pour 1 m2

de surface verticale.
La surface des cibles etait de 2000 m% on aurait donc du

avoir 5200 touches. 11 n'y en avait que 3602, dont 2423 ayant
traverse les panneaux.

Ce petit nombre d'atteintes provient de ce que quelques-
uns des coups tires avec hausse 3500 ont ete ä percussion et
n'ont pas produit d'effet. (V. tableau, page suivante.)

Un autre tir execute plus tard sur le meme polygone peut
servir d'exemple de bonne utilisation du canon ä tir rapide.

La supposition etait la suivante : une avant-garde composee
d'un bataillon et d'une batterie se heurte au sortir d'un bois
ä une position occupee par trois bataillons et trois batteries ä

quatre pieces d'ancien modele.
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Les pieces de la batterie furent mises en batterie, accom-
pagnees de leurs caissons, ä la lisiere de la foret et tirerent
chaeune pour leur compte sur une batterie ou sur l'infanterie.

Une seule des pieces tira reellement contre l'une des batteries.

Elle se regia jusqu'ä la fourchette de 100 m. (2400-2500)
en tirant plusieurs series de deux coups successifs (i sec).

Elle tira ensuite douze coups avec la hausse inferieure, en
lauchant de facon ä tirer dans les intervalles. Le tir de reglage
dura 1 y2 minute ; le tir d'efficacite 1 minute. Tous les
servants de la batterie furent touches par 09 balles en tout.

Ces trois tirs montrent ce qu'on est en droit d'attendre du

canon ä tir rapide et comment on peut utiliser la rapidite de

son feu, son immobilite, la facilite du pointage, pour aneantir
un adversaire dans un minimum de temps.

Pour nous, il n'y a pas de doute que tous les Etats qui s'ar-
ment de canons ä tir rapide devront revenir a des methodes
de tir analogues aux francaises et jetteront par-dessus bord
les prineipes vieillis s'ils veulent reellement utiliser tous les

avantages de la piece qu'ils ont contiee ä leur artillerie.
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